
28 P A L

* Labat, 
Voy. d’ ira-
llc. '• 3• P 
2  2 0.

2 Lib. 3. c
35-
3 Lib. 2. c. 
43-

4 Lib. 6. c
16.
5 Tliefaur.

6  D e l ’  Isle 
Atlas.

7 SCHOUTEN, 
Voy.t. I. p. 
2ÜS.

8 T aver- 
N J ER , Voy. 
des IndeSjliv.
I. C. IÜ.

ruinèrent fi bien, qu’ il n’ y refte plus qu’ une 
Tour. La V ille fut rebâtie fur ces anciens fon- 

demens. Il y a apparence que ce font ces dif- 
férens cbangemens qui ont ruiné tout ce qui 
refioit du Iemple de la Fortune; les Habitans 
ayant pris des matériaux où ils en trouvoient 
le plus a portée . Cette Ville appartenoit en 
ce tems- la aux Colonnes qui l’ ont depuis ven­
due aux Barberins . Il ne faut pas chercher 
plus loin pourquoi Boniface V I I I .  la fit dé-* 
truire. Il eif vrai qu’ il paya un peu chère­
ment ce mouvement de colère.

P A L E S T R IN E  ( le Chemin de ) C ’ eft le 
nom que l’ on donne aujourd’ hui en ' Italie a 
la Voie Prenefiine ( Via Prxnejlina ) .

^ ' Quelques-uns écrivent ainfi le nom 
du Village où naquit Pierre Abélard . Voyez 
P alais .

1 A L E U R IA N A , Ville de l’ Efpagne Cité- 
neure : l’ Itinéraire d’ Antonin la met fur la 
route de Nifmes à Tarragone, entrç. Anüflia- 
na &  Tarragone, à treize milles de la premié- 

mdles de la fécondé . Quelques 
M SS. portent Pafuriana pour Palfuriana.

P A L I , Champs de l’ Arcadie au pié du 
Alont Phalantus félon Paufanias 2 .

2. P A L I , Peuples de Scythie, félonDiodo- 
dore de Sicile 3 : il dit que les P â li &  les IV«- 
p i  étoient les defcendans de deux freres , l’ un 
nommé Palus &  l’ autre Napus.

P A L I A N A  ou Pall ian a  , Ville de la Seri- 
que. Ptolomée 4 Ja place entre Drofache &

ogara, &  Cailald la nomme Panconia, félon 
Orteiius J.

i .  P A L I A C A T E , P a l j c a t  , P a l i c a t e  &  
P a l e a c a t e ,  ‘  V ille  des In des, fur la Côte 
de Coromandel, au Royaume de Carnate, fur 
la route de Mafulipatan à Gandicote, au Nord 
de Madras . Elle efi fituée par i 3 6 .  d. 3o'. 
de Latitude Septentrionale dans une Plaine 
lablonneufe &  iterile . Ce n’ eft qu’ une Pla­
ge fans aucun port . Les vaiffeaux mouillent 
a une petite demi - lieue de terre , fur huit 
ou neuf bralTes , fond de fable argilleux 7 ;
&  il faut avoir une bonne connoitfance des 
bancs &  de 1’ inégalité des profondeurs pour 
conduire les vaiffeaux dans les bons mouilla­
ges ._ Palicate efi peuplée de Maures &  de 
Gentives . Les maiions y font allez ferrées &  
baffes . Au Nord de cette Ville , il y a un 
Fort qui appartient aux Hollandois &  qu’ on 
nomme le Fort de Gueldres. Il efi en bon é- 
tat &  capable de réfifter aux attaques des 
Maures . C ’ eft un quarre' régulier flanqué de 
quatre baffions , revêtus de pierres de taille , 
ainfi que les Courtines, &  bien garnis de ca­
nons. Le foffé qui l’ environne efi affez large, 
mais à fec le plusfouvent. Comme le fond‘ efi 
de fable mouvant , il efi arrivé quelquefois 
que les couransdes eaux, qui dans la inauvaife 
faifon font de vrais torrens ont ébranlé ce 
Fort. C ’ eft-là que les Hollandois_ 8 qui habi­
tent le long de la Côte de Coromandel, tien­
nent leur Com ptoir, & où  demeure Je C h ef de 
tous ceux qui font dans les Terres du Roi de 
Colconda . Il y a ordinairement deux cens 
Soldats ou environ en garnifon, outre plufieurs 
Marchands qui s’ y tiennent pour le N égoce,
&  autres gens qui après avoir fervi la Com­
pagnie tout le tems qu’ ils yétoient obligez fe 
lont retirez en ce lieu . Entre la V ille  &  le 
F oit on a laiffé une place affez grande pour 
que e port ne puiffe être incommodé du voi- 
finage.de k  V ille . Dans la Mouffon des plu- 
yes il arrive forment que les Terres Baffes qui 
font dernere fe trouvent couvertes d’ eau; mais

PAL
cela ne dure guère: les eaux coulent affez prom­
ptement dans la M er; &  il n’ y a que les pe­
tites Rivières qui en demeurent enflées, & où  
par le moyen des fables qui s’ y amaffent &  
qm les barrent il fe fait de profonds canaux . 
C  efi dans ces canaux que les Maures font paf- 
ier leur^batimens plats, en les touant pour les 
mettre a couvert de la violence de la Mer 
juiqu a ce que la bonne Mouffon foit venue .' 
La manière dont les Habitans de Palicatvont 
prendre 1 eau qu ils boivent, a quelque chofe 
de remarquable. Quand la mer efi retirée, ils 
vont fur la grève la plus proche de k  mer : 
ils y font des trous où ils trouvent de l’ eau 
douce qui efi excellente.

z. P A L I A C A T E  , ou P a l i c a t e , Monta­
gne des Indes au Royaume de Carnate à fix 
qu fept lieues à l’ Occident de k  V ille de Pa­
licate. Cette montagne efi fort haute &  con­
tribué beaucoup à inonder le bas Pays qui 1’ 
environne, par les eaux qui coulent dans la 
faifon des pluyes.

P A L I A N O . V oyez Pa l l i a n o . 
P A L IB O F H R A  , Ville de l’ Inde en deçà 

du Gange : Ptolomée « k  donne aux Mandra- 
les. Arnen qui parle aufli de cette V ille ,
1 appelle Palimbotbra &  k  place au confluent 
de 1 Erannoboa &  du G an ge, aux confins des 
Prafti. Niger lui donne le“ nom de Vothara ; 
Thevet 1 appelle J  adaion ; Mercator la nom­

me Ana, &  Vincent le Blanc reffuscite le nom 
entièrement, en faifant une Ville de Paiim- 
brote, que les Voyageurs ni les Cartes ne con- 
noiffent point.

P-Ô-L1C A , Ville de Sicile , félon Diodore 
de Sicile 11 , &  Etienne le Géographe . On 
en voit les ruines fur une hauteur , au Nord 
Oriental du Lac appellé Palicinus Font &  Pa- 
licorum Lacus. Voyez jP A iici.

P A L I C A T E . Voyez Pa l i a c a t e .
PA LICE  ( la )  petite Ville de France, dans 

le Bourbonnois 12 , Eleftion de M oulins, fur 
k  Rivière deBesbre. On ne compte dans cet­
te Ville qu’ environ trois-cens-fix feux &  qua- 
ire-cens-cinquante Habitans . Il n5 y a gu* une 
Juftice de Seigneur, &  ]e Château efi antique 
&  bien bâti. Cette Ville ne kiffe pas d’ être 
confiaeiable par fes Foires qui font au nom- 
bie de douze, par fes Marchez qui fe tiennent 
toutes les femaines &  par le paiïage de ceux 
qui vont de Pans à Lyon : elle efi aufli re­
nommée par les bonnes bottes qui s’ y font, 

P A L I C r n , Bourg de l’ Itle de Cephalonie, 
fui le bore. Occidental du Golphe d’ Argofioli , 
vis-à-vis de la Ville de Cephalonie. On croit 
que c efi 1 ancienne Pale ts . Voyez ce m ot.

P A L I C I , Palici D u , ou Palicor um  F a- 
n u m , Temple dans l’ Ifle de S ic ile , où l’ on 
rendoit un culte aux Dieux P  al, ci. Ce Tem ­
ple etoit auprès de 1a V ille Palica, qui en a- 
voit pris fon nom '3- &  dans le voifinage il 
y avoit encore un Lac appellé Lacu<, ou Sta- 
gnum Palicorum . Les Anciens crédules fur 
beaucoup de chofes, éprouvoient la vérité des. 
Sermens en jettant dans ce Lac des Tablettes 
fur lesquelles le ferment de celui qui jurait 
étoit écrit, fi les T  ablettes s’ enfonçoient , on 
le regardoit comme un parjure, &  fi elles fur- 
nageoient, on étoit perfuadé que fon ferment 
étoit véritable.

.P A L IC O N I A , ou Pa l a g o n ia , Bourg delà 
Sicile ‘4 , dans le V al de N o to , vers la four- 
ce d e là  Rivière de Palagonia, à quelques mil­
les à l’ Occident du Lac Beverio, avec titre de 
Principauté. Ce Bourg n’ efi pas bien loin des 
ruines de l’ ancienne Palica.
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